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LXIII et LXIV

dimanche 23 avril 2023, par Paul Jeanzé

LXIII

Ou vas-tu
Si vite et presque nu

Je m’en vais

Par les plaines ensoleillées
Ou me pousse le vent

Je marche

Et ne sais pourquoi

Jeris

Quand il faut pleurer

Je ne sais plus dire bonjour
Ni méme parler

Je chante, je pleure

Jeris

Pour moi seul

Je m’en vais
Ou me pousse le vent

keksk

LXIV
J’ai envie de dire
Des mots
Incompréhensibles
Longs

Terriblement longs

Qui remplissent les gens d’effroi

Qui les laissent

Niais et stupides

Des mots qui n’auraient pas de sens
Mais qui me réchaufferaient le cceur
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